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Sir Arthur Benton est citoyen bri
tannique. Or, il a 

choisi le mauvais camp
. Celui de l'idéologie nazie

. Après 

la capitulation d'Hitler en 1945, prisonn
ier des alliés à 

Nuremberg, il n'accepte
 de parler qu'à son pir

e ennemi : 

le Colonel de la Taille, membre du deuxième bureau 

français.  

Ce récit documenté, psy
chologique et à suspen

se, traite 

de la guerre menée da
ns l'ombre entre servi

ces secrets 

alliés et allemands. un
e guerre qui commence

 en 1929 à 

Istambul pour s'achever à Berlin dévastée, en mai 

1945. 
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Arthur Benton, espion de haut rang et gentleman anglais, est proche des 

milieux nationalistes britanniques. Ses opinions politiques et ses fréquentations 

sont très éloignées de la politique officielle de son gouvernement, dont il est de 

plus en plus critique. Seuls des proches engagés, comme lui, dans une logique 

politique totalement différente, sont au courant de son penchant pour les régimes 

forts. D’ailleurs, ses amis pensent qu’il est temps d’agir dans l’ombre pour chan-

ger les choses ! 

Ceux-ci voudraient voir émerger des partis nationalistes en Europe et, en 

particulier en Allemagne, afin de combattre le communisme — le Mal absolu — 

en Union Soviétique. Bien entendu, la politique étrangère anglaise, méfiante à 

l’égard de Staline, n’est pas dans une logique guerrière pour le moment. Ce 

groupe de conspirateurs sait que son action doit rester clandestine et secrète. 

Sa vie passée dans les arcanes du pouvoir et ses nombreux contacts font 

de sir Arthur Benton un homme extrêmement dangereux, pour la démocratie en 

Europe. Et surtout, dans certains pays récemment conquis à cette forme de gou-

vernance, tels que l’Allemagne ou l’Autriche. 

Reichman, un proche de Rudolf Heiss, fait appel à Benton pour une mis-

sion de la plus haute importance. Tous deux se connaissent et s’apprécient, de-

puis des années déjà. Les groupements SA, dirigés par Hitler et ses sbires, ont 

besoin d’armes et d’or pour prendre le pouvoir en Allemagne. Ces derniers ne 





peuvent pas agir en dehors de leur pays car les différents services secrets des 

autres Etats voisins les surveillent. En outre, ils n’ont pas encore assez de sou-

tiens extérieurs pour ce genre d’opération. C’est là qu’intervient Benton et son ré-

seau ! 

L’espion anglais accepte de rendre ce service à des hommes qui pensent 

comme lui. Pour ce faire, il se rend à Istanbul, ville où la confusion règne encore, 

mais aussi, et surtout, ville carrefour, entre Orient et Occident. Les services an-

glais ne se doutent de rien tandis que le 2
e Bureau, en France, qui a eu vent de 

cette affaire par l’un de ses espions à Berlin, décide d’envoyer quelqu’un sur 

place. Marchand est donc chargé de trouver et d’éliminer ces comploteurs mais il 

ne connaît ni les noms ni les lieux précis où vont se dérouler les transactions. Il a 

une seule piste : Istanbul ! 

Les Français ne connaissent pas le double jeu de Benton et pensent plu-

tôt que leurs amis d’outre-Manche leur jouent un mauvais coup pour asseoir, à 

leur détriment, leur puissance en Orient. Benton va utiliser sa couverture d’anti-

quaire dans la ville d’Istanbul. Cette affaire va très rapidement attirer toutes sor-

tes d’agents en Turquie. Tout le monde se sent menacé et concerné par cette 

cargaison d’or et d’armes ! 

En effet, les Français pensent que les armes sont pour les nationalistes 

syriens et, pour pimenter l’affaire, ils laissent entendre aux Turcs que les Grecs 





sont sur le coup. Ainsi, le gouvernement d’Atatürk autorise des agents fran-

çais — Marchand est officiellement dans ce pays pour d’autres raisons et per-

sonne ne connaît son identité réelle ! — à agir sur leur sol. Les autorités de ce 

pays ont d’autres problèmes à résoudre et observent de loin cette guerre de 

l’ombre qui s’annonce. 

Les Arabes soutiennent Benton car ils pensent que le chargement est 

pour eux. Ils seront très vite déçus et Benton se fera, à la suite de sa trahison, 

des ennemis redoutables pour la suite des événements. Les Bolcheviks entrent 

dans la danse car ils veulent éviter que de telles armes servent la cause contre-

révolutionnaire ou les peuples qui se sont rebellés dans le Caucase. 

Les ambassades du Royaume Uni et d’Allemagne n’ont pas compris ce 

qui se trame dans certaines alcôves de la ville. Ils interviendront mais cela sera 

déjà trop tard ! 

Benton est donc en voyage d’affaires, à la recherche de tapis précieux et 

de divers objets anciens. Il affrète un bateau pour transporter ses acquisitions 
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vers son pays. Hélas, ce navire mar-

chand est encore à Chypre ! 

L’agitation dans les milieux espions est à 

son comble : la paranoïa s’installe et une 

sorte de course effrénée, pour découvrir les 

marchandises, est lancée. Tous les coups 

sont permis et, à ce jeu, Marchand est le 

plus fort. L’agitation dans les rues aggrave 

le climat de suspicion. Benton peut agir 

sans se préoccuper de ses ennemis, oc-

cupés à s’entretuer et à se surveiller. 

Pendant ce temps, un navire argentin 

contenant des armes américaines accoste 

à Chypre, non loin du bateau de Benton. 

Des mercenaires surveillent cette cargai-

son. Mais est-ce la bonne ? Certainement 

pas, celle-ci est un leurre car le redoutable 

Benton pense utiliser des stocks d’arme-

ment en Bulgarie et des banques suisses 

pour les transactions financières, au vu et au su de tous. Ainsi, les SA pourront 

recevoir ce dont ils ont besoin, sans être inquiétés. Les autres puissances sont 

menées en bateau et ne peuvent imaginer à quel point Benton a réussi. 

Marchand élimine tous les fauteurs de trouble et se rapproche de plus en 

plus du réseau de Benton. Trop tard ! L’opération Marmara est un succès et les 

Nazis ont déjà tenté de renverser le gouvernement républicain en Allemagne. 

L’espion anglais quitte la Turquie… Les nationalistes arabes vendent la mèche à 

Marchand qui s’empresse de poursuivre le traître. Une poursuite impitoyable 

s’annonce… 

Entre temps, les marines anglaise et française ont arraisonné le bateau 

argentin : les armes trouvées sont inutilisables et les mercenaires au courant de 

rien ! 

La guerre de l’ombre ne fait que commencer… Et le duel Marchand-Benton ne 

sera pas une partie de plaisir ! 



Von Reinhold 



























 


